
 

Velib', (onverse et casquettes siglees...  du  du Temple, les riverains fr6lent I'overdose de snobisme  

Querelles de voisin  



 Depuis   les    les  se multiplient. 

Sociologie.  
Les habitants  
duhaut Marais,  

 Paris, ne sup-  
portent plus l'inva-  
sion des   ..  
PAR FLORENCE BESSON 

'est un petit village   
du Marais parisien.   Pro-( 

    s'enchantent 
leshabitues.Unquartier du 3  ar-
rondissement ultrabio et ultra-

  un restaurant sans 
gluten qui affiche  «[n 
Detox  trust», une boutique de 
baskets conceptuelles et un bar  
tMStout devaissellevintage et de 
cheese-cakes «le moins caloriques 
possible», Autant dire que nous 
sommes  loin de 1a Francedes 

 des centres 
ciaux et des PMU.   des gens 

ge  Boboland  
de late1i, du   de la  des 
journalistes, exp1ique Rachid Bai-
tout, l'unique epicier du quartier, 

 son poste depuis trente ans. La 
gauche caviar, quoi. Plus c'est cher, 
ici, plus les gens sont contents! Ilfaut 
dire que c'estjoli. »Et  cause:  
quartierdesEnfants-Rouges estni-

 entre un square romantique 
et de s anciennes halles du 

 
Temp1e. Quelques ruelles tran-
quilles bordees de   

 de voitures et un nombre af-
fo1ant de   Dansun rayon 
de 100metres; p1us de 32 bars et 
restaurants ont pousse en nioins 
de dix ans! Un paradis  
neurs, devenu un enfer  les 
habitants, souvent des anciens, 
qui ont connu 1e quartier quand 
ce1ui-ci etait encorepaisibleet 
pu1aire. Aujourd'hui, i1s ne dor-

   Pastis   fiesta  nuit.   les   men t  1us et s' agacen t des 

evolutions sociologiques. Lecoin 
attiretoutceque1acapitalecompte 
de bobos et de fetards. Les prix 
flambent. Les modes de vie dif-
ferent. Le«  culturel» est
nifeste.«C'est simple,exp1ique un 
riverain  il  tellement 
de bruit dehors que,   pour
ter  te1evision, je dois mettre  
casque!»Etdepuis que   
du Temple  rouvert l'an dernier, 

 dix ans de  c'est 
pis: l'ancienne   qui abritait 
jadis les stands de  
juifs, 10ngtemps  de cet 
rondissement , s'est  
en pa1ais desexpositionsintra-mu-
ros,  des evenements  

 Fetede  bierologie   Foire 
du food-truck. Desmilliers de  
dauds se rendent  chacun de ces 
rendez-vous. La fin d'un monde ? 
Une association   
decidedes'opposeraux «envahis-

. seurs ».  coupsdebandero1es, de 
DVD, de   de meetings, 
cesresistants veulent faireplier  

mairie. Reprendre1eurs trottoirs. 
Etretrouver  sommei1. 

«Bande de vieux ronchons!» 
«Bonnets de  t1»Reunis  soir·la 
dansun gymnaserue Leopo1d-Be1; 
1an(dans1e quartier Montorguei1 
du 2    1uiausside-
venu1e templede1a«boboi:tude »), 
1es riverainsressassent1es insu1tes 
qu'ils  en retour de 
cunedeleursrevendications. «De-

 nous  dit: "Vous n'avez qu'a 
aller vivre  Rodez1"Alors quoi ?  

 peut plus dormir  Paris? C'est 
dit?»Leurcible:1emairePSdu 3  

 et«son»Ju1es, 
1e restaurant du  du 
Temp1e, qui  souhaite ouvrirune 
enieme   de 190couverts, 
1a p1usgrandeduquartier.«Aiden-

 nous avait jurequ'il s'oppose-
rait  cette terrasse, ne deco1ere pas 
Per1ine, figure du quartier depuis 
trente-huit ans.  2004, ••• 
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Volr et etre VU. Le  des Enfants-Rouges.    fin des annees 90. Entre soi. Tous   peu  le    age  du goOt  le vintage. 

« Toutes les terrasses debordent de 
leurs limites et de leurs horaires  

toute impunite!)) PerlineJ une habitante 
••• avant les travaux de renova-

 du   nous avait tous 
consultes.    de 
democratie participative", disait la 

  Le Monde avait 
plaudi. Bonjour le risultat /C'est tout 
pour le jric,  pour le public /  

voulait  complexe sportiJetcultu-
rel, c'est  Joire  la saucisse,  

des week-ends   la biere, 
d'autres  motards. Quand il  

 evinementpnve,  noussucre nos 
salles de sport!»  qui se joue ici, 
qu'onseledise, n'estriendemoins 
qu'une certaine idee de la 
cratie et du sacro-saint vivre-en-
semble. «Aidenbaum est maire 
depuis plus de vingt ans! s'insurge 

 son tour Blaise Relier-Dubosq, 
trentenaire enbasketsquin'en re-
vient pas de se retrouver  la tete 
d'une associationdequartier,Car-
reauduTemple.EnrinovantleCar-
reau, il  voulu s'ojJrir sapyramide 
du Louvreavantde partir!Mais il  

Jallaitpas dipenser 60millions d'eu-
ros si cela impliquait de le transJor-
meren parcdes expositions pourqu'i/ 
soit rentable /»N'y tenant plus,ces 
voisinssesont reunis chezlesuns 
etlesautres, resolus  lancerla
taille  coups de banderoles.   

n'est pas aussi simple qu'on le eroit, 
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explique  IlJaut acheterde la 
toile ciree, de la  qui resiste  

 - etqui   

ments /-, coudre des reillets, rijlechir 

 des slogans...» Ainsi, plus de 
25 banderoleshurlent leur colere 
contre le maire: «Demain, j'ai 
ecole», «Lebruit   nos  », 

  ledroit  sommeil /»... 

Charte de bonne conduite. 

 Aidenbaum, repute  

balaie d'un reversdemain les 
leres des riverains: «Certains ha-
bitants viennent  voir pour se 
plaindre du bruit  la terrasse  bas 
dechez ...Mais apres,je les croise 
tout contents   terrasse"   

plus loin!  rialite, tout le monde est 
ravi  les   leCar-
reau,qui Jailli devenir  parking, 
aient rouvert. Simplement, cela  

 de nouveaux types de popula-
tions, le showbiz, les midias, des ar-
tistes... qui ont des horaires decales. 
Les populations doivent s'accorder. 
Mais j'aientendu les plaintes, etj'ai 
elabore  charte.»Cette charte, 
presque tous les cafesde  petit 
villagel'ont signee.«Elleedicte des 
regles de  conduite, de respect 
du voisinage etde limitation de ter-
rasses », explique Maxime, barbe 

et chemise bucheron, serveur 

 Cafe  Dans  institu-
tion du quartier,  se croirait 

 partout autour, dans un 
genredeWestVillage: desbarbus 
tatouesenStanSmithreflechissent 
derriere leursordinateurs, leslooks 
sont travailles,  entend parler 
l'anglais... «Moi, jen'habiterais ja-
mais la /avoue Maxime. Depuis la 
reouverture  Carreau, leweek-end, 

   plus marcher/»  et 
Pauline,qui tiennent unravissant 
bar  tbls juste    n'habitent 
pas la  plus:   comprends  

les hipsters s'ysentent  ils sont 

      de stars 
ici   n'oserait venir 
nuyer. Mais leprobleme,c'est la nuit. 

 sont de vieux immeubles  in-
sononses, etlemoindre nrequi monte 
des terrasses peut vous reveiller,  

rendJou /»  rendfouslesanciens 
du quartier, deja  cran de devoir 
boire leur cafedans le II  

dissement voisin,moins cher.  

rendfousaussicertainsnouveaux 
arrivantsquipensaient,  Iooooeu-
ros le metre  echapper   

probleme.«Il    dejeunes 
parmi nous, assure  Relier-Du-
bosq.Le Marais est  quartier tres 
dense, avec des toutes petites  

 n'est pas le Pans haussmannien. 
Vous  trouvez des gens de 60  

mais aussi des jeunes celibataires qui 
voudraient pouvoir lire tranquille-
mentchez  lesoir,  de jeunes 
rents quiaimeraient que leurs enJants 
dormentsans boules Quies.Etde toute 



 qu'importe:  touti1ge,   le 
droit de dormirquand     
I1s ont  la police, la 
ture, mais rien n'y fait. «Toutes les 
terrasses  de leurs 1imites 
etde leurs horaires  toute  
se desole Perline. Maislemaire  
fiche! I1 priftre aider les cafetiers, 

 s'ils agissent illegalement! Et 
apresil  parle d'une charte ?Mais 
moi, sijegrille  feurouge etsije  
faisarreterparlapolice, je  dis  
"attendez,    parler, et 
rerunecharteentrenous!"»Comme 
les autres,  se tient prete. Un 
dossier complet  ete realise avec 
des centaines de photos - de la 
mayonnaise par terre lors de la 
Foire du food-truck, qui  reuni 
30000 personnes, des installations 
gonflables  l'evenement Nike, 
des filles qui fument des cigarettes 
assises sur le trottoir  4heures du 
matin,des terrasses qui prennent 
tout le trottoir...-, un DVD  ete 
tourne, les petitions sont signees. 
«Moi, je leur aiprete des  
publicitaires, reconnait l'agent im-

bilier de la rue dePicardie. VOU5 

n'avez  idee, lebruit, les gens qui 
prennent les trottoirs pour leurs toi-
lettes, les   qui   

 Etledemiertrottoir libre, lamai-
 veut aussi le livrer  restaura-

teurs! Je trouve tres  qu'enfin des 
gens sebattent. La mairie  pas  
privilegierlebusiness contre le  
J  suisfierduquartier.  secroirait 

 Pays basque. Un Pays basque qui 
refuserait de devenir la C8te d'Azur!» 

Plainte.  que redoutent les ri-
verainsduCarreauduTemple,c'est 
devoir egalement leurquartier de-
venir,  ils l'appellent, une 
« drinking zone ». «Hidalgo veut 
transformer Paris   de lasoif!» 
assure l'un d'eux. Le reseau Vivre 
Paris!  le droit de dormir la 
nuit et de circuler sans entrave sur 
l'espace public le jour, qui reunit 
24associations de quartier,est per-
suade que la capitale va connaitre 
le sort de Barcelone  Lisbonne: 
un paradis  «city breakers » 
avines.« C'est n'importequoi!assure 
Frederic Hocquard, charge de la 
nuitaupres d'Anne Hidalgo. Cequi 

sepasse dans ces quartiers,c'estqu'ils 
attirent des gens venus  l'Ouest  
risien,  il   passe  quiveulent 

  des coinsplus
laires, mais  restantau calmecomme 
dans le  J'ai   refU  lettre 
de quelqu'un quis'etait instal1eplace 
Pigalle et  disait: "I1  trop de 
bruit!" J'ai fai11i luichanter"Les 
titesfemmes de Pigal1e !"...Ilfaut qu'on 

  vivre    Avec 
son accord, la terrasse du Julesde-
vrait donc bien voir le jour. Plus 
petite, un  decalee des autres, 
mais la tout de   Des chaises 
sontapparuesfurtivementsamedi 
dernier, avant de disparaitre: des 
riverains avaient porte plainte.  
mois de juin, les banderoles ont 
donc refleuri,  point que certains 
actionnaires du fameux restau-
rantsongent  s'en retirer. Quant 

 gens du quartier, ils veulent 
aller plus loin :«J'aipense  balan-
cer des bassines d'eau », nous avoue 
l'un. «lV1oi,  un autre, je 
connais l'adresse du maire. Etjesais 
jouerdu clairon. J'irais  levoirun 
petitmatin...»• 

75 %  DEFISCALISATION, 
100 %  GENEROSITE ! 

Cette    vous pouvez agir  faveur des plus 
demunis tout  reduisant votre ISF  faisant un don 

 la Fondation  de l'Ordre de Malte : 75 % 
du montant de vos dons sont deductibIes. 

> Adressez votre don  : 
Fondation Fran<;aise de l'Ordre de Malte 
42, rue des Volontaires - 75015 Paris, 
et recevez un re<;u fiscal  joindre  votre declaration . 

>   plus d'informations : 
Contactez notre Service dons ISF, legs et donati ons 
au 01 45 20 98 07 ou consultez notre site internet 
www.fondationordredemalte.org 

Fonde // )'  p/us de 900 ans, l 'Ordre de Malt e est  p/us     des   
cari tat/ves, // dep/oie ses actions  France  dans  monde  faveur des 
popu/ations        pauvrete,  ma/adie, /es conffits  fes 
catastrophes nature//es, 

I I 


